
5.5 Commentaire qualitatif sur la 
satisfaction des usagers 

La démarche inter-agence sur le sujet n'a pas été engagée à date. 
Toutefois, en matière de satisfaction des usagers et dans une démarche de qualité, un questionnaire post-
session de l’Académie de l’eau a été émis. Il a permis de mettre en avant un fort intérêt des participants et 
des attentes pour des thématiques stratégiques (réutilisation des eaux usées, gouvernance, inondations, 
qualité des ressources). 

3.3 Commentaire qualitatif complémentaire 
sur la mobilisation faite des différents fonds 
européens

A ce jour, la démarche inter-agence sur la mobilisation des fonds européens et des prêts de la Banque des 
territoires n’a pas été engagée.  
Un bilan des cofinancements de l’agence pourra être établi à l’avenir, pour y contribuer.  

1.2.c Commentaire qualitatif 
complémentaire sur les projets des 
systèmes d'assainissement prioritaires au 
titre de la DCE

En 2025, les aides de l’Agence liées à l’assainissement ont permis de financer la création d’un bassin de 
stockage-restitution de 30 000 m³ et la restructuration des réseaux sur l’agglomération de Lille, réduisant 
ainsi les rejets vers l’Escaut belge (coût total : 48 M€ / aide Agence : 16 M€). Elles ont également soutenu 

des opérations de désimperméabilisation à Hénin-Beaumont (77 000 m² déraccordés), contribuant à 
limiter les déversements par temps de pluie et à améliorer l’état des masses d’eau (coût total : 3,7 M€ / 

aide Agence : 1,7 M€). 

1.2.f1 Commentaire qualitatif 
complémentaire sur les volumes d'eau 
économisés

En 2025, l’Agence de l’eau Artois-Picardie a soutenu 52 projets de réduction de fuites sur les réseaux d’eau 
potable pour un total de 6,85 M€ d’aides, générant 154 522 m³ économisés par an. Côté industrie, 25 
dossiers ont porté sur la mise en place de compteurs de suivi et des opérations de recyclage dans les 
process pour réduire la consommation d’eau.

1.2.f2 Commentaire qualitatif 
complémentaire sur les volumes d'eau 
substitués

Sur le volet collectivités, 10 projets de récupération d’eau de pluie (arrosage, sanitaires, nettoyage) 
représentent 227 125 € d’aides pour une économie annuelle de 2 135 m³.
Côté industrie, 4 projets de réutilisation d’eau de pluie totalisent 480 000 € d’aides et 16 594 m³ 
économisés par an.
Enfin, un projet d’irrigation à partir d’eaux résiduaires issues de l’agroalimentaire mobilise 1,3 M€ d’aides et 
permet d’économiser 58 750 m³ par an.

1.2.a Commentaire qualitatif 
complémentaire sur les captages couverts 
par des plans d'actions 

 Sur 60 captages prioritaires, 9 CARE ont été validés dont 13 captages prioritaires, 17 CARE concernant 26 
captages prioritaires sont en élaboration, 10 captages prioritaires sont sous anciens plans ORQUE, 9 
captages prioritaires n’ont aucun plan et 2 captages prioritaires ont été abandonnés. Quelques actions 
innovantes déjà mises en œuvre incluent la réduction des intrants agricoles, le développement de cultures 
BNI et la création de filières expérimentales, permettant d’espérer des améliorations futures de la qualité 
de l’eau, malgré des délais de transfert parfois longs dans le contexte crayeux du bassin.

Commentaires qualitatifs complémentaires COP 2025



5.7.a Commentaire qualitatif 
complémentaire sur le respect des objectifs 
SPE (évolutions et faits marquants de 
l'année n-1)

Le rapportage en 2025 a porté sur l'année 2024. 
En 2024, l’Agence a renforcé son plan de mobilité durable : promotion des mobilités douces, télétravail (95 
agents/mois), stationnements vélos sécurisés, bornes électriques et développement systématique de la 
visioconférence.
La flotte automobile atteint 40 % de véhicules décarbonés et 4 tonnes de CO₂ liées aux vols ont été 
compensées.
Les achats responsables et le réemploi ont été privilégiés, avec une réduction d’un tiers des achats de 
papier et le déploiement de la démarche « 5R ».
Le tri des biodéchets, la collecte solidaire et la sensibilisation au numérique écoresponsable ont été 
renforcés.
En restauration, 50 % des produits sont conformes Egalim et le gaspillage alimentaire diminue.
Les consommations énergétiques baissent (–12 % gaz, –5 % électricité) grâce au relamping LED et à une 
gestion technique optimisée, tandis qu’un programme de rénovation énergétique est engagé.


